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REIMS­MONTPELLIER
ESO Montpellier, adversaire
d'aujourd'hui du Stade de
Reims, était, autrefois, un« grand » du football. !! adhéra

d'ailleurs au professionalismedès
sa création, mais il avait déjàeu
auparavant son heure de gloire, en
enlevant la Coupe de France en
1929 (victoire sur Sète 2­0). et
en étant finaliste en 1931 (battu
par le Club Français 3­0).
Dans les équipesmontpelliéraines

de cette époque déjà lointaine. fi­
gurait Roger Roinion qui étaigen­
core, récemment, l'entraîneur dus.oM.En professionnel,

Montpellier eut une existenceassez
mouvementée, avec de nombreuses
allées et venues entre lapremièreet la deuxième division. Le club
montpelliérain disparut même com­
plètement de la compétition pour
la saison 1936­1938.
Les difficultés ne datent donc

pas d'hier à Montpellier où, tout
dernièrement encore, on .envisa­
geait de dissoudre purement et
simplement le club au cas où les
spectateurs ne s'intéresseraient' davantage. au” football. Lepu­
blic n'est pas accouru au städe
en rangs serrés pour autant,de
sorte qu'on peut se demander si

houlette de Roger Rolhion.
fameux Mitrovic.
Sekou, plus deDedieu.

En attendant…
Le SOM se présente aujourd'hui devant vous sous la
Je vais lui faire plaisir, à Rolhion.
Il avait débuté au poste de demi­gauche dans unebelle

équipe montpelliéraine. Bousquet, Dedieu, Rolhion.
Derrière, il y avait des Olivet, des Meutha, et même un
Devant, il y avait des Kramer, des Petkovic, des Sekoulic

(celui­ci vient de mourir quelque part enYougoslavie).
Un jour, il n'y eut plus de Kramer, plus de Petko, plus de

par Roger CHABAUD
avant.d'habitude.

demis. Rolhion allait vite.dodu.

LEMAGASINDESSPORTIFS

Le dénommé Rolhion qui s'était imposé comme un très
beau demi­aile tous terrains et tous jeux fut promu. centre

Je crois que c'est une mutation rarissime. On recule,
Rolhion avanca, encadré de jeunots que je rappelle à son

souvenir, Maltes, Cros, Gérard, plus un des frères Temple ou
un bon toubib aujourd'hui disparu, Ducros.

Rofhion fut un valeureux centre avant. C'était l'époqueoù
on les lançait dans. le trou. Ce qui supposait un appui sérieux
des deux intérieurs, également soutenus par de bons braves

Il était costaud.
les balles hautes. Avec ça, plein de santé, et même unpeu…MontpellierIl se battait sur

(suite page 7)
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le SO Montpellier n'est pas autre
chose qu'un mort en sursis.
Pourtant l’équipe héraultaise pour­

suit son chemin, et même plus bril­
lamment qu'en début de saison.
Il est vrai qu’il était plutôt catas­
trophique le début de saison des
Montpelliérains une victoire en
treize matches et sept points seu­
lement inscrits à leur actif.
Mais depuis le 3 novembre, cela

va beaucoup mieux, Montpellier ob­
tenant dix­sept points pour ses
quii&ze derniens nfitche& L'équipe
semble donc s'être améliorée au
fil des matches, ce qui ne paraît
faire ni chaud ni froid auxsportifs
montpelliérains qui continuent à
tourner résolument le dos à leurs
footballeurs. C’est ainsi queMont­pellier vient de battre Besançon
dans un stade vide. Explicationil pleuvait, et il n'y a au stade
montpelliérain, aucune place cou­verte.
Mais on annonce maintenant, que

l'entraîneur Rolhion est parti, que
des joueurs se font prier pour
jouer. Dans ces conditions, onpeutse demander dans quel état d'es­
prit, et avec quels moyens, les
Montpelliérains se présenteront àReims.
Quant aux Rémois, ilsviennent

de subir, à Chaumont, une défaite
qu'ils se doivent d'effacer au plus
tôt. Qu'ils n'en laissent pas échap­
per l'occasion face à ceMontpel­
lier enperdition.

Marcel LARDENOIS.
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LA VÉRITÉ EN FACE...
ec.” fin de siècle est marquée par une mutation au rythme

d'une effrayante rapidité.
Chacun en a plus ou moins vaguement conscience, tandis

que changent autour de nous les données des problèmes.
De tous les problèmes.
Et c'est là que se situe le drame : certains admettent fort

bien cette évolution, ce bouleversement, mais ils se situent loin
d'eux. Autour de la lune où l'on se posera bientôt, dans les
grandes entreprises où l'informatique est reine, mais assuré­
ment pas dans leurs propres activités.

Tout se passe comme s'ils examinaient la situation envi­
ronnante comme celle d'un pays lointain, persuadés qu’ils ne
sont pas concernés et que rien ne troublera chez eux cette
bonne petite routine qui a fait ses preuves depuis tellement
d'années !

Pourtant, tout a changé autour d'eux et jusque dans le
sport auquel nous avons la faiblesse de nous intéresser pas­sionnément.

D'ailleurs, si nous avions tendance à l'oublier, des coups
de semonce répétés nous apportent chaque semaine la preuve
que là aussi il est besoin de formules nouvelles, de travail
orienté différemment, suivant les données modernes que nous
sugaère l'exemple des activités voisines.

Ici, c'est Lens et Lille qui payent les joueurs sur la base
du SMIG, là c'est Béziers qui ne paye plus certains d'entre eux,à Montpellier, c'est l'entraîneur qui n'accepte pas que son
salaire soit « éoupé en deux » et des amateurs qui refusent
de remplacer des pros défaillants.

Presque partout, c'est une lente et inexorable désaffection
du public auquel on n'apporte plus peut­être cette qualité et ce
spectacle qu'il réclame.

La cause est­elle pour autant désespérée ? Les distractions,
les loisirs proposés par ailleurs nous enlèvent­ils cette fraction
de clientèle qui se dérobe ? (suite page8)
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Boissonrafraichissante…
etvivifiante

[parA.DURAND]
Demain, 13 avril, nos juniors

disputeront à Cambrai unquart
de finale de la CoupeGambar­
della contre Lille.—0—
Décidément, FrançoisHeutte,

malgré la sympathie qu'il conti­
nue à avoir pour le Stade de
Reims, ne nous a pas servi
depuis deux ans : il a pris cha­
que fois une part importante
dans la victoire deChaumont,
l'an dernier et cette année. Et
ces deux points nous ont faitet
nous feront bien défaut en fin
de championnat !­—0—
Le président deMontpellier,

M. Archimbeau est ostréiculteurà l'enseigne de « l'huitre rieuse »ef}
Personne ne prenait garde à

Limoges. Le voici bien placéet
solidement accroché à cette
troisième place que nous vi­sions…—0
Au début de saison, il avaitété annoncé que l'entraîneur

i montpelliéraii: Rolhion travail­
lerait bénévolement
Il y a quelques jours, on lisait

que Rolhion avait eu son salaire
« diminué de moitié ».
Voilà l'explication de cette

expression « moins que rien ».—0—
Le nouveau Stade Richter re­

vient aux contribuables montpel­
liérains à près d'unmilliard
d'anciens francs. C'est pourtant
là que l’on bat sans doute le
record de France de la resquil­
le, nous apprend « FranceFoot­
ball ». Ce fut notamment le cas
pourMontpellier­Reims.ef
Le père de RenéMasclaux

était sportif il fut unassez
bon. cycliste sur route. Mais la
guerre 39 lui coupa sa progres­
sion. Après, il avait 21 ans et
abandonna levélo.0
Moyenne des affluences la

saison passée en championnatà Montpellier 2.301 specta­teurs.
Ce match Reims­Lens avait eu

le proloque de l'impondérable qui
fait ou défait les équipes : l'acci­
dent survenu à Jacques auBatail­
lon de Joinville (luxation de l'é­
paule) et qui rendait impossible

Résultats sportifs
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BAR DE L'ÉCLAIREUR
Section d’” Allez­Reims ” ­P.M.U.
Location pour le Football, le Catch et laBoxe

nature ouaromatisé

la présentation de l'équipe quis'é­
tait si bien comportée àAvignon.
En définitive, le match nous re­

venait quand même malgré une
faute de placement de notre dé­
fense monumentale et qui avait
bien failli nous coûter lavictoire.
Mais en définitive, alors que

nous avions bien cru perdre, nous
empochions non pas deux mais
trois points.
Soit six points en deuxmatches

consécutifs !
De quoi faire un sérieux rétablis­

sement auclassement.
Après la rencontre Bourgeois le

soulignait à l'entraîneur lensoisFruchart.
— Vous n'avez pas eu de chance
avec nous. À Lens et ici ce soir,
une tête et vous voilà battus !
DEUX ET TROIS CINQ
Il faut dire, pour ne pascacher

la vérité que le sympathique en­
traîneur lensois n'était satisfait ni
de l'arbitrage, ni du résultat. !!nous
disait récemment.
— À la mi­temps, j'ai dit àmes

gars : attention au pénalty ! Je le
sens venir. Le public a tellement
conspué l'arbitre que celui­ci va
nous matraquer. Cela n'a pasman­
qué car la charge deDeroucke
était énergique mais ne méritait
pas unpenalty.
Et puis, au sujet du résultat :
— Bien sûr, nous avions lemat­

ch en mains à deux à un. Avec le
penalty, il était sûr que Reims
allait se retrouver. Or, cela fait
cinq  zoints’ da différence entre
nos deux équipss : deux que nous
pouvions ramener en conservant
le 2 à 1 et trois que vous prenezen revenant à 3 à 2 !
NOUVELLE VERSIONDU
« UNE­DEUX »
Nous avons fait observer àElie

Fruchart qu'en reprenant tout le
match, on aurait pu aussidire
que le second but lensois qui
donnait l'avantage aux visiteurs
était entaché d'une grande faute
d'arbitrage : par deux fois,Atama­
niuk avait bousculé et balancé en
arrière Maryan qui voulait aller
vers la balle. M. Vuillemin avait
sifflé coup franc. contreReims.
C'est sur ce coup de pied arrêté
que le redoutable Arghirudis avait
marqué !
Après le match, on plaisantait

beaucoup Lucien Muller sur sa fa­
con de transformer un penaltyen
deux temps, Bachortz ayant paré
le premier tir et Lucien ayant cal­
mement remis la balle dans l'autrecoin.
— Alors, tu fais un « une­deux »

avec le gardien de but maintenant ?
Mais Lucien, imperturbable
— |l est parti avant ! J'aurais dû

changer et mettre la balle de l'au­tre côté. C'est d'ailleurs ce que
j'ai fait lorsqu'il m'a rendu lebal­lon.
INITIATIVE ARENOUVELER
Les Rémois, qui s'efforcent de

mettre en place quelques idées

| SNACK­BAR |
SEERERENSENHENENNENNEE

c’est la boisson idéale
DU SPORTIF

nouvelles pour plaire à leurs spec­
tateurs, avaient invité lesmajo­rettes deReims.
Hélas, le froid qui était subite­

ment tombé sur la région rendit
l'exhibition très malaisée car les
charmantes rémoises, en petite te­
nue, étaient frigorifiées.Par surcroît, les majorettes
avaient enregistré leur musique sur
magnétophone et il fallut la trans­
mettre par le truchement dumicroet non sur disque comme de cou­
tume au stade.
|| s'ensuivit un certain flottement

au début mais le public, bon en­fant et conscient de l'effort faitpar chacun applaudit les jeunesfilles.
Une initiative qui témoigne des

intentions de rénovation des for­
mules et qu'on aimerait voir renou­
velées et développées.
BONS POUR LESERVICE
Dans l'après­midi précédent Red­

Star­Sedan, un match insoliteavait
lieu au stade de l'Abreuvoir, obli­
geamment prêté par l'AS.Goulet­
Turpin. Une équipe du Stade de
Reims y était opposée à celle de
la Base Aérienne. Mais celle du
Stade était assez curieuse : ony
voyait Kopa à l'aile droite et.toute l'infirmerie du club, c'est­à­dire d'Arménia, Véron, Dumat et
Binet. Test favorable pour nos éclo­
pés qui menaient confortablementà la marque. D'Arménia, inactifdans les buts, permuta avecMa­net et… encaissa à son tour trois
buts sur les neuf concéds: par
lesmilitaires.
ROUEN, LE TROISIEME TEST
L'agréable prologue desFootbal­

leuses féminines de Reims avait eu
pour résultat de faire venir plus
tôt au stade les spectateurs de
Reims­Rouen malgré un froiden­
core assez vif. Cette rencontre ami­cale contre le troisième depre­mière division après avoir passé
les deux premiers — devait avoir
un but peu commun : essayer deux
tandems au centre de l'attaque ré­moise.
Le public est assez peu averti

de ces caractéristiques du football
moderne : la complémentarité.
Comment deux joueurs de qua­

lité peuvent­ils mal jouer au voisi­
nage l’un de l'autre ?
Ainsi en va­t­il pour lesavants

du centre.
Donc, contre Rouen, on essaya

l'association Bourgeois­Peter puis
l'association Ferrazzi­Dumat.
Quant à en tirer uneconclusiondéfinitive.

CONVERSATIONS D'APRES MATCH
Deux ex­rémois figuraient dans

l'équipe normande : Rustichelli et
Bruant. Ce dernier est par sur­
croït marnais puisqu'il est né à
Vitry­le­François. Les parents n'a­
vaient pas manqué cette occasion
de venir voir leur fils (barbe rous­se au vent) et on les vit à la
réception qui suivit lematch.

TÉL. 47.56.95NUIT
Sandwichs ­ Hot­Dogs ­ Croque­Monsieur

Location pour le Football, leCatch et laBoxe
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L'entraîneur Gérard admettait quele score ne reflétait pas la phy­
sionomie d'une rencontre qui fut
souvent à notre avantage. Et il
déplorait — en ancien gardien qu'ilest les ennuis de D'Arménia
battu par un de ses défenseurs et
qui courut vainement « après une
balle pourrie, manquée par mon
joueur Dortomb ! »
RUMMELHARDT A — ENFIN—VU PELE !
Emile Rummelhardt raconte sou­vent qu'il aurait bien aimé voirau moins une fois jouer Pelé, la

vedette de Santos.
Son vœu, malgré une carrière

passée toute dans le football nes'est jamais réalisé.
Or, il vient d'apprendre que son

fils, actuellement au Nigéria a eu
l'occasion d'aller voir un matchde football.
Il s'agissait de Nigéria contre.Santos.
Avec Pelé évidemment.

L'ARBITRE S'ECHAUFFAIT
Avant Reims­Rouen, dans le cou­

loir des vestiaires on était assez
intrigué par des bruits de frappesde balles qui provenaient de l'un
d'entreeux.
On commençait à s'interroger

alentour lorsque l’on vit sortir, bal­
lon au pied. l'arbitre, M. Machin !
Nous lui avons demandé s'il sepréparait en vue d'un éventuel

match d'arbitres.
— Non, a­t­il répondu. J'ai froid

aux pieds (sic)et.je.me réchauffe
*n tapant dans le ballon.Quant
jouer des matches, j'évite ça : on
prend trop de coups !
Alors, un assistant a insinué :
— Mais alors, vous laissez sup­poser que l'arbitre ne serait pas

à la hauteur ?
AUTOUR DU TOURNOI DECANNES.
Au tournoi international des ju­

niors de Cannes, chaque saison,en souvenir de René Dunan, deux
minimes de chaque club français
qui joue ou qui joua un grand
rôle dans le football français sontinvités
Critère pour la désignation :mi­

nime de qualité et n'ayant jamais
vu la Côted'Azur.
Pour le Stade de Reims, cette

saison, le gardien de but de l'é­
quipe minime Godbillon et le demi
Gaucher ont été désignés.
Et ils sont partis, tout heureux,

pour de magnifiques vacances dePâques.
« KADER » REUSSIT SONEXAMEN
Ainsi que nous l'avions déjà dit,

TAYEB qui a la louable intention
de s'instruire, a eu le courage à
son âge de se préparer au certi­
ficat d'études primaires. I! y a été
aidé par Jean Courtois dont il faut
aussi signaler lemérite.
Et la semaine dernière, il a pas­

sé l'examen.
(suite page 7)
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RogerROLHION
Le départ de Roger Rolhionn'ayant pas été officiellement

confirmé à l'heure où nous
commençons à imprimer, nous
le considérerons comme toujours
en place
Roger Rolhion est un ancien

international. !| débuta àMont­
pellier, joua à Saint­Etienne età Aix et entraînaMarseille.
Ce début de saison, les spor­

tifs montpelliérains avaient ap­pris avec plaisir le retourde
Roger Rolhion, qui fit les beaux
jours du club voici plus de
trente ans.
Mais de santé fragile, il ne

pourrait diriger les séances surle terrain et serait assisté dansses fonctions par Dominique
On annonçait alors queR:!

hion entraînerait l'équipe béné­volement.
En fait, pour lesmontpellié­

rains, Rolhion n'avait guère
changé. |! déclarait notamment,
pour situer sa position :
«Ce sont les circonstances

qui m'ont amené à reprendre duservice. Disons que je suis
davantage conseilleur technique
qu'entraîneur car, à mon âge,
et compte tenu des ennuis car­
diaques que j'ai subis il y a
trois ans, ce ne serait pas rai­
sonnable d'assumer une telle
tâche».
Rolhion est donc unhomme

d'expérience, clairvoyant, mo­
deste. Au bout de quelquesmi­
nutes d'entretien, il dit : «Pour­
vu qu'on puisse tenir jusqu'à la
fin de la saison ».
Ce véritable cri du cœur est

maintenant mieux compris à la
lumière des récents évène­ments.

QUATRE PAS DANS SON PRE.
Des rumeurs très pessimistes

circulèrent à Montpellier cou­rant juillet Un communiqué
assez équivoque, émanantduclub, constituait ni plus ni
moins un appel aux bonnes vo­
lontés. En effet, toujours d'aprèsce texte, le président n'enten­dait pas poursuivre de lourds
sacrifices financiers.

‘ût HOTEL DEL'UNIVERS
MONTPELLIER

EStade Olympique Montpelliérain, issu de plusieurs sociétés de
Montpellier fut fondé en 1920, et s'appelait alors les Sports
Olympiques Monipelliérains. Ce club a été successivement

Champion du Sud­Est en 1927­1928, vainqueur de la Coupe de France
en 1928­1929 contre le F.C. Sète, finaliste de la Coupe de Franceen
1930­1931, champion du Languedoc en 1943­1944 et champion de France
professionnel deuxième division de la zone sud en 1945­1946, ce qui lui
permit d'accéder à la division nationale, place qu'il avait occupée au
moment de la formation des équipes professionnelles et qu'il avait
perdue malheureusement à l'issue de la saison 1934­1935.

Montpellier dispuia le championnat professionnel Division Natio­
nale au cours des saisois 46­47, 47­48, 48­49, 49­50. A l'issue de
cette dernière saison, la club méridional redescendit en seconde
division et ne retrouva sa place parmi l'élite du football français qu'en
fin de saison 51­52 en se classant deuxième derrière le StadeFrançais.

Relégué à nouveau en seconde division à l'issue de la saison
52­53 Montpellier disputa fort modestement le championnat de
deuxième division pendant 7 années. En 60­61, ce club mit sur piedune excellente équipe et trouva la récompense de ses efforts en
s'attribuant le titre de champion de France au terme d'une saison
brillante puisqu'il obtint 22 victoires et 4 matches nuls sur 36
rencontres disputées.

Mais son succès fut de courte durée : 8 en 1962,Montpellierétait. 19° en 1963 et redescendit en seconde division.
Il s'y classait 8° puis 6° en 1965 à deux points du « barragiste »

Boulogne. Après quoi, ce fut la chute quatorzième, puis dix­
septième !

La saison passée : seizième.
En Coupe de France, se signala en 1961 et n'échoua qu'en demi­finale devant Nîmes après avoir battu Reims, en quart de finale,par2a0.
La saison passée, fut éliminé par Sète (0­2) au sixième tour.

QUATRE PAS DANS SON PRESENT QUATRE PAS DANSSON
M. Archimbeau ne devait pas

tarder à donner un démenti for­
mel à ces informations, leSOM
n'abandonnerait pas le profes­
sionalisme, mais la gestion subi­
rait de profondes modificationsi accord avec lesmembres
de son comité, M.Archimbeau
décida de réduire aumaximumle nombre de joueurs profes­
cionnels dans les limites per­
mises par le règlement dupro­
chain Championnat. Bien enten­
du, cette mesure vise à réduire
les charges et à ramener ledé­
ficit mensuel (que l'on peutes­
timer à un million d'anciensfrancs lors de la saison der­
nière) à des proportions plusacceptables.
ON CEDE DES JOUEURS
On enregistrait une certaine

déconvenue des supporters dansle fait que, traditionnellement,
Montpellier cède sesmeilleurs
éléments. Vergnes a été trans­
féré au Red Star, Augé àNîmes,et Ferrié, qui appartenait àTou­
louse, joue à Lille. Par ailleurs,
J­C. Archimbeau, qui a obtenu
une licence ex­pro, renforce le
FC Sète en CFA. Enfin, on par­
lait de plus en plus du départ
de Théo qui pourrait signer dans
un club amateur provençal.
Le « Président courageux

ne renonçait pourtant pas à ren­
forcer sa formation, mais pour
cela il eut fallu prendre un bon
départ et occuper un rang fa­
vorable, permettant certains es­poirs vers la fin de la phase
aller duChampionnat.
Et le Championnat s'engagea

assez mal par un défaite à do­
L'Assureur desSportifs

micile devant Chaumont.A la cinquième rencontre,
Montpellier obtenait sonpremier
succès. à Nancy !
L'ARRIVEE DECHARLES­ALFRED
C'est vers le tiers du cham­

pionnat qu'arriva àMontpellier
Charles­Alfred. Ce vieux lutteur
qui fit les beaux jours deNîmes
et apparut même en équipe de
France, allait durcir la défense
deMontpellier.
Pourtant, les résultats nes'a­

méliorèrent pas beaucoup. Il
faut dire que le climat n'était
pas très bien autour de luiet
qu'il fallut en de nombreuses
occasions battre le rappelde
l'effectif pour aligner onze jou­
eurs sur le terrain. Ce fut no­
tamment le cas contre Aixmais
ce jour­là, Montpellier l'emporta
par 1 àO.
NOUVELLES CRAINTES
Montpellier venait de rempor­ter une victoire à l'extérieur

(à Boulogne) lorsque survint une
nouvelle crise intérieure, à la
veills de recevoir Besançon.
C'est ainsi qu'on pouvait lire

dans la presse, sous la signa­
ture de Georges Busnel.
Le SO Montpellier, dont on

attend depuis plusieurs semai­nes la disparition, sans que rien
de sérieux soit venu confirmerc bruit, traverse cependant de
très sérieuses difficultés. Tout
d'abord, ces temps derniers,
Roger Rohlion, l'entraîneur, a
glissé vers d'autres horizons,
car on voulait « couper »son
salaire en deux. Hier, ce sontles amateurs — ou tout auREIMSCHALONS

LEGARDIEN
DESSONSAlain
Né en 1939 àVillers­le­Bel
1 m 88, 72kg.

LESDEFENSEURS
LIMOUSIS Alain
Né en 1945 àMontpellier
1 m 74, 77ko.

MARCDominique
Né en 1939 àMontpellier
1 m 76, 72kg.

BONNIER Christian
Né en 1947 àMontpellier
1 m 73, 70kg.

TERRASSE Jean­Claude
Né en 1945 àMontpellier
Amateur, 1 m 72, 70kg.

COMBETTES Jacques
Né en 1948 à Sète
1 m 77 71 kg.

BESSONJean­Louis
Né en 1948 au Vigan (Gard)
1 m 78, 72kg

CHARLES­ALFRED Daniel
Né en 1934 à Fort­de­France
International, vient deNîmes| 1 m 77, 74kg.

MILIEU DETERRAIN
HERNANDEZ Pedro
Né en 1949 àMadrid1m 65, 60 kg.

BONNES Jacques
Né en 1945 àMontpellier
1 m 68, 72kg.

DELMAS Serge
Né en 1947 àMontpellier
1 m 75, 70 kg.

SZKUDLAPSKI Théo
Né en 1935 àAutun
Vient de Monaco. International
1m 80, 80 ko.

LESATTAQUANTS
GRATIAN Edmond
Né en 1944 àCasablanca
Vient de LaCiotat
1 m 68, 70kg.

PETITClaude
Né en 1948 à St­Martin deValdagues
Vient deNîmes
1 m 78, 72ko.DIONGUE
Sénégalais, cédé parNîmes.

MASINIAlain
Né en 1950 àMontpellier
Vient du Lunaret deMontpel­lier
1 m 80, 72ko.

GRANCY Guy
Né en 1947 au Puget (Hérault)
1 m 72, 70 ko.AYLTE

BOMBOI Roger
Né en 1950 àAgde1m 68, 70 kg.

QUATRE PAS DANS SON PRE
moins un certain nombre d'’en­tre eux — qui ont refuséde
suppléer quelques titulaires.
Bien sûr, l'argent est ungrandmaître.
C'est pourquoi le clubmont­

pelliérain se présentera devant
Besançon, sinon au plus maldesa condition mentale, tout au
moins avec un très sérieux han­dicap.
Or, en fait, Besançon était

battu par Montpellier, deux àzéro.

“CHSHEBHEHHENEHEAKENEE­

CHOUPAY
FORUM ­ REIMS
LERENDEZ­VOUS
DESSPORTIFSy
LERENDEZ­VOUS

a>LÛ[@>5uv
COCNOGCÈO®O

M“SIRY
LIVRAISONS ADOMICILE
TOUTES CÉRÉMONIES
41, RUE JEANNE D'ARCREIMS

Tél.47.16.07
BOCOCCOO

‘
| Un Vêtement de Travail

s achète à'
 L'OUVRIER BLEU
| 22, RUE CLOVIS ­ REIMS
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Jacques Ferreira
COIFFEURMESSIEURS
MODERNE ­ CLASSIQUEÉPERNAY

AGENCEGÉNÉRALE
«LAFONCIÉRE»
ET “LAFRANCE»LAMBERT®> ASSURANCES“#8

— 3e PRIX DE PARIS 1957—
TARIF SYNDICAL

»8



REIMS
MAILLOTBLEU
CULOTTENOIRE

RenéPÉTITE.
Opticien ­Spécialiste

Diplômé de l’École
Nationaled’Optique

12, Rue du Cadran­St­Pierre |
REIMS

Téléphone47­43­12

| «L'ESCARGOTD'OR»
ROCHER DECINOALE

66 bis, Avenme deLeonur 47­36­97 ­49.56­91
®, Lue Cuusarcet ­ {Te52­64
Avenue Jean­Jaurès ­67­56­93
104, Rue Gambetta ­47­36­99

l* Moîtres. Crustacés, Poissons Fins

Tous vos amis sont au…
Brigith”sBar
7, Boul. Maréchal ­Leclerc
| REIMS ­ Tél.47­22­71

POISSONNERIE
DUMARCHÉ

Maurice PLACET
REIMS ­ 27, rue deMars

POUR VOSBANQUETS
Tél. matin : 47­33­30
Pour vos commandes
Soir : 47­67­45

APE ARR EREN FOR PARE RE RER RES RPG RE TOP AONIREBAIE
Gilbert ATTALI :

Distributeur RégionalRasdiolea
TÉLÉVISION RADIO ÉLECTRO ­MÉNAGER

45, Place d’Erlon ­ REIMS
SPÉCIALISTE DE SONORISATIONS EN TOUSGENRES

= ATELIER ELECTRO­ACOUSTIQUE : 26, Rue de la Briqueterie ­REIMS
PHHHHHNHNHNENENHNHNHEHISHOENSENESHANEHERENE

SHRHSRENENOHHHAHHHHENHHENEHENRAEESSHERREREEZ
= SIMCA 1100 ­ 2 ans de garantieSIMCA

Succursale de Reims:
PR. N. 31 (Route deParis)

= 51­TINQUEUX ­ Tél. 47.90.61Magasin d'Exposition :
26­28, RueBuirette

5H­REIMS ­ Tél. 47.59.06­TESEHEEEESHEHEOHEONHOHSHNENHEHEERHHENHEBREN,

LES ÉQUIPES DELAV
MARC3 SALVADOR 11 8

CHARLES­ALFRED 5 HERNANDEZ10 9
|» MARES7 |=9a LIMOUSIS 6

— MAZAUDIER4 BERMOND9 10
|

BEAUME 2 DIONGUE 8 11
MONTPELLIER
A LA SORTIE DUMATCH,
l‘Hostellerie duMontazin

VOUSATTEND...
Repas d’affaires
Spécialités régionales
Chambres toutconfort
Séjour de vacances
Tél. 48.56.26 ONNETABLE

ONNECAVE

MI­TEMPS

Reims ­ Mc
Arbitre : M. ZUSZEK ­ duges de touché

Coup d’envoi
HHHEOHHRHHERENENENHEN

Reims­Sportif
7pos saute pu

SPORT &CAMPING
Fournisseur du Stade deReims
et de toutes les Sociétés deReims

et de laRégion
PRIXSPÉCIAUX

auxSociétés et leursMembres

EHERHENERENEETITI

< VOUSDÉGUSTEREZ
Une BonneBIÈRE
Un BonCHAMPAGNE
AUBAR

DESSUPPORTERS
| Section «Allez­Reims » |

44, Rue des Élus ­REIMS
vétféphone 47­48­56

TAILLEUR
BURI

2, Rue Théodore­D
Prêt à porter

Pour vous A
UNE 8

| JOCKE
DAN

6, Place J­Lobet ­ RE

JODAR MASCLAUX
DUMAT 3MULLER

6MANON =>z
7 TAVYEB en—

BOURGEOIS 4  THOIRAIN | Lo HATZ
H REIMS ­ Tél. 4
LessSV TS 7FRESNEL 5LAURIER
RESTA

PAdd spéciauxés
12MARYAN QG 43, Bosl. Foch ­ R

Le « Stade de Reims »
utilise les services de
CHAMPAGNI
pour ses déplacements,
POURQUOI PAS VOUS °*°
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Studio ­ Portraits ­ Industriel

e 5 | TOUS REPORTAGFS : _

=3 ca R. POULARD te A ESO ds ce
sossnnnssssnesseeeans TT = ptIicIen ­ preparedead

32, rue Bacquenois, REIMS :MILLET rêt. a7.3647 2, PASSAGE SUBÉ ­ REIMS Ent. : Roger ROLHIONe
ain iékidie audéa 4 Apres AS pe UNNNNNNNNENENENHNNENHHNESSANHENNENEHHNEEESRO
ÉLÉPHONE ; 108 40) SPÉCIALISTETA SA UT(1 du beau Vêtement depeau FX a

Moisson.­Batteuses et PressesCLAASabs” Tracteurs HANOMAG, DAVIDBROWNCP 5TELUS et ZETOR — et tout le matériel agricole
ceLi par" rire
Chemisier ­ ChapelierTTE { 27, Rue de Vesie ­REIMS

ubois ­ REIMS La plus importante | RES| chemiserie de la région BOUZANPARTNER | 67, Rue Emile­Zola ­ REIMS ­ Tél. 47.51.37 ­ 47.81.75 SALLE DE BILLARDS

LES EQUIPES DELA MI ­TEMPSV
FRESNEL 2BEAUMEDICNGUELAURIER5

20 rue de TalleyrandREIMS
*el: 47­56­61

THOIRAIN4 BOURGEOIS 10 9 BERMOND 4MAZAUDIER
e TAYEB 7 6 LIMOUSIS 9w mmn= —| > # £4 da MANON 6 7MARES 5 4) (7usis MULLER3 HERNANDEZ 5  CHARLES­ALFRED de ParisFELD

139.16 ­47.:9.17 Le Spécialiste du BeauVêtement
HOMMES ­ DAMES ­ JUNIORS

MASCLAUX2 SALVADOR ()URANT 25­27, Rue de l'ÉtapeRENCE REIMSJoises 8 tausaues
MS ­ Tét,47­35­08“ REIMS MARYAN 12 MONTPELLIER ;
HHHENHEEHEEEEEEGHHHHHHHHHEHHESHHSESEHHARENAÇ

29, CoursLanglet
­:­VOYAGESTRES GRANDCHOIX Presse |BIJOUTERIE Msnef

à LA VILLE DE GENEVE re
H. MASCART, diplôme EH,A qiKOPA46, PLACE D'ERLON, 46 ­ REIMS Anc' RaymondKO

F. PUJOS, successeur
L È» Montres de Haute Précision LONGINES | 66, rue de Vesle —REIMS

Tél. 47­00­44



| RESTAURANT |
£aCoquilleJEAN­CLAUDE

CHEF DE CUISINE
8, RUEMARX­DORMOY
(ANCIENNE RUE SAINT ­ JACQUES)
REIMS ­ Téléph.47.37.35
SES SPÉCIALITÉS ­ SESVINS

Lever clericleau
En prologue àReims­Montpellier

sera disputé un match dechampion­

eureulait
Sous un soleil printanier,Reims

réalisa un très bon match, sans

oscher le Foil G, A 4 111 D CO (94 17 é Siège Social : 25, rue duTemple

REIMS ­ Téléphone : 47.49.86 D LS fz 1h ui 10 ii
est toujours à votre service pour répondre à vos besoins de produits laitiers et avicoles
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MontpellierChaumont buts“ " 1 4 4
Vuillet­ Petite dr rimes dre teoutefois parvenir à obtenir « le Cannes 1 Montpellier 1Petit 4buts

Neitvillatta (Première senior). trois points ». Lorient 3 Montpellier 2 Bonnier 3butsOpticiens L'équipe rémoise pourrait être , C'est sur une passe hasardeuse Montpellier 2 Joinville 2Aylté 3buts8 ainsi composée : de Gransère à son gardien que Nancy 0 Montpellier 1Théo 2butsd Vial, Buffe, Fages, Millière, La­ Richard intercepta et ouvrit le sco­ Montpellier 1 Angers 4Grancy 2buts
24, place d'Erlon uille. Bession. Woicik. Lallement, ©@ après vingt minutes de jeu. Limoges 2 Montpellier 0Delmas 2butssata ie cantais lle * Wrobel au terme d'un dibble diffi­ Montpellier 0 Boulogne 1 Hernandez 1butREIMS php AI ‘ cile fit la différence mais malgré Porto : Montpslller ;Marc 1but; ° ÿ de multiples efforts, Reims ne ré­ Montpellier eims Diongué 1butpci | tout savoir { ussit pas à obtenir le troisièmeLille 1 Montpellier 1 Bombay 1but| | but, ares Lu be a" alle : Hrstos eut : Maséni 1butÿ arrivé au clu arles red. ler ziers

SPÉCIALISTES des VERRES de CONTACT sur @æ1 1 SR Mcnpeller 1 Ajeccie0 CEUX DEREIMS
PRVER Ë | Il y avait eu 2.635 spectateurs. | Toulon 2 Montpellier 0 Bourgeois 15 buts
Ce match Reims­Montpellier est Montpellier. — Dessons — Marc Montpellier 1 Aix 0Dumat 8buts

pour Reims le vingt­huitièème du … Besson — Limousis — Charles Angoulême 7 Montpellier 0Richard 7butschampionnat. Alfred — Terrasse — Hernandez Dunkerque 1. Montpellier 2Jodar 5buts
Après, il lui en restera douze à Gransire — Petit — CombettesLens 3 Montpellier — 0 Ferrazzi 4butsFA disputer, cinq à Reims et sept | Bonnier. Montpellier 2 Cannes 0Muller 3butsGarage VERON à l'extérieur. Reims. — Manet — Masclaux — Montpellier 0 Lorient 0Manon 2butsLe prochain match de Cham­ Jacques — Maryan — Thoirain Joinville 2 Montpellier 1 Fresnel 1but— pionnat à Reims sera Reims­Join­ Manon — Muller — Richard — Montpellier 3 Nancy 3 Lemaître 1butCONCESSIONNAIRE ville qui aura lieu le 19avril. Wrobel — Dumat — Fresnel. | Montpellier 2 Avignon 0Wrobel 1butAngers 2 Montpellier 0 Laurier 1but

B.M.C. ­ MORRIS ­M.G. | / ti | Popper 0 Le 1 Adversaire c.s.c. 1but— | Boulogne 0 ontpellier 1ce prencs LC } Montpellier 2 Besançon 0 DANS LE CADRE NATIONALAGENT RENAULT ‘ plosese came CEUX DEREIMS 39 buts : Grizzetti (Angoulème)­ CEUX DEMONTPELLIER En quatorze matches à l'exté­ ; ; 23 buts : Arghirudis (Lens)P © “pif, rieur, Montpellier totalise 11 buts Reims 1 Gazélec 0 19 buts : Villa (Limoges)51­Cormontreuil Chezui 15 17 — 2 Le 4 er soit une moyenne He : je ; 17 buts : Dogliant (Prades)' j do e 0, a 1,92. ourgeois eims)
TÉL. 47.19.03 ­ 47.94.77 ons bee 7 En quatorze matches à domicile, Angoulême 2 Reims O0 14 buts : Juliani (Avignon)Totaux 26 44 —18 Reims totalise 30 buts à 10 soit Dunkerque 1. Reims 0 Klætty (Besançon)

CELLES DE REIMS ; une moyenne de 2,14 à 0,71. Reims 0 Avignon 0 Heutte (Chaumont)3 P C  “Dif. La moyenne générale du match Lens 1 Reims 2 13 buts : Roy (Angers)
Chez lui | 30 10 +20 s'établit donc à Reims 2,03, Mont­ Reims 1 Chaumont ! 42 buts: Natouri (Chaumont)
Chez l'adversaire 18 22 —4 pellier 0,71. Soit tres sensiblement Montpellier  V Reims 2 Margottin (Angers)Totaux 48 32 16 Reims 3, Montpellier1. Reims 4 Lorient 0 Invernizzi (Béziers)Joinville 9 Reims 2 11 buts : Koum (Grenoble)

bre rc <0n emer se semvnrn 0°  S  E PET Reims 0 Nancy 1 B. Lech (Nancy)[ Ÿ / RE” Angers 4 Reims 1 Darchicourt (Aix)Een un coup d'oet Reims 4 Limoges Û Kuzowski (Cannes)RSI Panbi ddr Dr ter 2: GTA» 205 romarin consLES Boulogne 1 Reims 2 Castellan (Lorient)Reims 3 Besancon 0
Classement Ils jouent | TOTAUX | Ils joueront pig : “envi :2° division ce Jour Résultats | ce our | le 15 avril Lille 2 Reims5 | — M 1 Mais 3 Béziers 1Pts Reims 3 Toulon 0 feet pe| Aix 4 Reims 2 eIms­Lazoiloc ...….…..... äent ­ Soulx {Angers 99 oranges —mogse Reims 2 Angoulême 2 Toulon­Reims .…........! 5.6792 rap 48 : 2 Angoulême 56 Aix àCannes Reims 2 Dunkerque 1 Reims­Aix au SE 6.847

­Gaaze ; 3 Limoges 43 Nancy à Angers Grenoble 2 Reims 0 Angoulême­Reims ......…. 4.302TN à 4Lens 40 àBéziers Grenoble Avignon 1 Reims 3 Fiqetun/a —2500 porcime | à ; Reims 3 Lens 2 Reims­Avignon ........…. eTér. 49.46.03 vie pd rés 4 00 Chaumont 3 Reims 2 Lens­Reims ....…...….…..…….. 5.841; re PsX 40, à Angoulême exempt Reims­Chaumont ...…..…...…. 4.9807Lille 37| Chaumont | à Montpellier |}—rmeme"us Montpellier­Reims 2.635
8 Toulon 36 Cannes | à Dunkerque LA MEILLEURE ATTAQUE Reims­Lorient ....…..…... 5.752
9Avignon 35 à Grenoble | Ajaccio 1Angers 88 buts " (m. couplé) pri

VOLKSWAGEN 10 Ajaccio 33 Dunkerque | à Avignon 2 Angoulême 85 buts A pagesA CM ÿ3 d 3Lens 56 buts Angers BOUM 20 0L 00 maria 10.580—Cannes 33 à Toulon | Angoulême 4Reims 48 buts Neims­Limoges ........…. 3.081
— Lorient 33 à Besançon | Reims 5Aix 47 buts Boulogne­Reims .......... 2.876
13 Nancy 32 àLimoges Boulogne 6Cannes 45 buts Reims­Besançon Saad 3.976GARAGE 14 Grenoble 30 Avignon àLens 7Limoges 43 buts Feims­Cannes ..........…. 4.136Fa ; —Toulon #3­buts Lile­feims = ...4........… 3.704—Béziers 30 Lens àChaumont Reims­Béziers ..….......…. 3.375CONTINENTAL 16 Chaumont 29 àLille Béziers LA MEILLEURE DEFENSE Raims­Toulon. :..…..….….… 4.477
17 Montpellier 25 àReims Lille 1ot 4 pére eat7, si; a 1746 —Angoulême uts Reims­Angoulême ..…..…..…. ;

REIMS 24, Rue Buirette = Ousiacqus 2 tar Toulon 3 Limoges 32 buts Reims­Dunkerque ......…. 3,929j 19 Joinville 21, àBoulogne Besançon —Lens 32 buts Grenoble­Reims ....…...…. 2.723
LA NEUVILLE 45 Nationale 20 Boulogne 16 Joinville | à Nancy _ Reims 32 buts Avignon­Reims ............ 2.130

TTE, » Routea — Besancon 161 Lorient à Paris —Lille 32 buts Reims­Lens ...…....….…. 4.623ee rtec2s : —Nancy 32 buts Chaumont­Reims ....…...…. 3.869

M
Succursale : 20, Cours Langlet ­REIMS
TÉL.47.98.56 Agence : Av. J­Jaurès (angle rue des Gobelins)

437.6085_ ———— TÉL. 47.98.56—| | 40.06.84.06.
TI BANQUE POPULAIRE DE CHAMPAGNE
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LA CHAINE D'HABILLEMENT LA PLUS PUISSANTED'EUROPEEnattendant…
SUITE DE LA PREMIERE PAGE

I! marqua beaucoup debuts.
Ainsi joua­t­il une finale de coupe, qu'il perdit et qui

vaudrait d'être contée. Aujourd'hui, elle serait plutôt comptée.
Ce qui veut dire qu'on la traduirait par… 33.625 spectateursButsetc.: Mercier (3­12­29) 8 corners à 3­15, coups francs à 12,

par RogerCHABAUD
A force de statistiquer les matches sur le papier, ils ont

fini par ressembler à leurs comptes­rendus.
Au lieu qu’un match, c'estde l'homme. La plue, le beau

temps, une fille, un président. Dans la finale de Rolhion, il y eut
une affaire Doumergue, Gastounet. Vous m'en direz tant.

Au demeurant je reste persuadé qu'on finira, au pays du
Esso M et de l'IBM, par comprendre qu'il est désormais néces­
saire de ne plus attendre trop longtemps.…Montpellier
vous o.A A ÿ
A LA SECTIONDUCHEVALBLANC
Lasection du « Cheval Blanc»,

avenue de Laon, à Reims recevait
le Stade de Reims. M. Pérez,Pré­
sident du Stade de Reims et M.Du­rand, Président d'Allez­Reims as­
sistaient à cette agréablemanifes­
tation, ainsi que tous les joueurs
«pros» du Stade de Reims.La
salle était décorée aux couleurs
du club. Une gerbe fut offerte à
Lucien Muller par le fils deM.
Louis et des vœux furent échan­
gés pour le succès du Stadeetpour le centième membre de la
section du ChevalBlanc.
MM. Manent, Bachot, Dubord,

Neyriet, Guérin, Flèchemert, Thé­
rou, Tuillier et Desruelle du Comitéde la Section étaient également
présents à cette réception.

AVEZ­VOUS GAGNE?
Voici les résultats de no­tre tombola tirée lors du

matchReims­Lens.
Le numéro 66.501

le ballon dumatch.
Le numéro 66.479 gagne

deux places de tribunes.
Le numéro 65.893gagne

deux places de gradins.
Le numéro 65.754 gagne

deux dixièmes deLoterieNationale.

gagne

Attention ! Attention !
TOMBOLA SPÉCIALE
«LA MONTAGNE»
Vous avez peut être gagnéun des lots offerts par «la

Montagne » à. Cormontreuil. Il
s'agit d'un tirage spécial qui
sera annoncé par haut­parleurà la mi­temps et à la findumatch.
Regardez bien le numéro qui

figure ci­dessous et écoutez le
« tirage spécial La Montagne ».
Si vous avez gagné, présen­

tez­vous au SIEGE DUSTADE
DE REIMS, 8, rueBuirette.
Porteur de votre numéro ga­gant,
vous recevrez un bond'achat.
SHHHHHENOHEHHEHESHHER,
: NotreTombola

Ce numéro gagne (peut­être)
un des quatre lots
offerts parAllez­Reims

Lisez l’article la concernant
dans ce journal.

N°70439
Ehnoa8HRHHESOHHEHERNR:*L)

Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martin ­ Tél.51.20.16
Concessionnaire : Tracteurs DEUTZ et HANOMAG ­
Cistributeurs d'engraisLELY

0

Enjambeurs LOISEAU­

Le Super Champion duVétementENFANTSBONNETERIEindustrielle
HOMMES ­ DAMES ­
CHEMISERIE ­
Rayon mesure

1 à 5, rue de l'Etape ­ REIMS ­ Tél. 47.44.44

Bientôt,Reims­Nancy
Nous avons eu le grand plaisir

d'asister à une retransmission du
brillant match réalisé par l'équipe
de France contre le Réal deMa­
drid lequel!, grand seigneur, avait
surtout mis un point d'honneur à
plaire plutôt qu'à viser lerésultatà tout prix.
Voici la suite du programme pré­

vu pour les retransmissions.
Dimanche 13 avril :Rouen­Nantes,
deuxième mi­temps en direct sur
la première chaîne à 16 h. 15.

Samedi 26 avril : Nancy­Reims en
direct intégralement sur la chaï­
ne couleur à 16heures.

Dimanche 11 mai : Sedan­Metz in­
tégralement en direct sur lapre­
mière chaîne à 15heures.

Dimanche 25 mai : pourparlers encours.
Dimanche 1” juin Bordeaux­St­
Etienne intégralement endirect,
sur la première chaîne (le direct
ne sera conservé que dans la
mesure où le match décidera
du titre de champion de France.
Sinon, il sera té'évi>é en différé)

Dimanche 8 juin Angers­Angou­
lème sur la première chaîne, in­
tégralement en direct.

Samedi 21 juin un matchde
barrage à 17 h. 30, deuxième mi­
temps en direct
Nosannénceurs
des amis devotre
°

« Allez­Reims » a décidé
intéressants pour des amis du

tirage qui
IRIRIRISSIBESISSSINENIE

DIR

NA

remis en jeu.a

journal en tirant au sort parmi ses lecteurs quatre lots très
1) LE BALLON DU MATCH ou un TABLEAU devaleur.2) DEUX PLACES TRIBUNE3) DEUX PLACES GRADINS4) DEUX DIXIEMES DELA LOTERIENATIONALE.
Le numéro figure dans ce journal.
Nous conseillons d'écouter attentivement les résultats du

sera effectué pendant lematch.
gagnants seront annoncés par haut­parleur dès la fin dumatch.

Les lots sont à retirer à la permanence d'Allez­Reims,
bureau du Stade, 8, rue Buirette, tous les après­midi, sauf le
lundi, avant le match suivant.

MTL CIO TIPEN PIS TI­TT CU TU TI­TF­ TI TU UT PU UN VU HR DR UN TU I 11 PNSIT ITNUE

PETITES HISTOIRES
EN ROUGE ETBLANC

(Suite de la page2)
Avec un étonnant succès d'ail­

leurs. Etonnant par son ampleur.
Kader avait peur de l'épreuve de
mathématiques et il y a obtenu
19,5 !
Il a été questionné en histoire

sur la réforme et en calcul, il a
eu à résoudre des problèmes devitesse.
En somme, il était un peu re­

plongé dans leFootball...
APPRECIATIONS SYBILLLINES
Henri Dumat a eu une fin desco­

larité difficile. En raison de ses
multiples déplacements, il était
assez mal vu au lycée où on l’ap­
pelait « l'oiseau passager ». || pré­
tend qu'il avait de bonnes notes en
« maths » parce que son profes­
seur, compréhensif, lui permettait
de faire ses compositions. à son
retour de voyage et lui témoignait
de la sympathie.
Mais cela n'allait pas par exem­

ple en français dont leprofesseur
lui répétait :
— Vous faites le football comme

vous faites vosdissertations.
Henri Dumat s'est toujours de­

mandé ce que cette phrase voulaitdire.

LUCIEN PERPERE
Gérant :

RAYMOND CESARI
Imprimerie COULON

17, r. Camille­Lenoir ­REIMS
Dépôt légal : 3.803

Paraît à l’occasion de chaque
match de championnat

disputé àReims
Du UE CU UC CL CL LE AAL A
Ce numére gagne peut­être le ballon du match!

d'agrémenter la vente deson
football, ce sont :

Les numéros
Les lots non réclamés seront

ra

MOTOCULTEURSMOTOBOBINEUSESMOTOFAUCHEUSES
Moissonneuses ­ batteuses BRAUD ­

AGRIAJACOBSEN
Presses CASE

Dépôt Jean die BRU pour leNord­Est

EN Mercedes ­Benz
GARAGE

CONTINENTALREIMS24, Rue Buirette47.66.62 47.26.67

VUHEEHEHHEHEREEENEENEE

Toutes Transactions Immobilières
Prêts Hypothécaires ­ Fonds de
Commerce ­ Gérance d'Immeubles

Albert NICLOT
«L'ARBITRE COMMERCIAL»

Membre de la
Chambre syndicale des agents
immobiliers mandataires en

fonds de commerce
de la Champagne[

38, rue de Vesle ­ REIMS
TÉL. 47.32.66

Adhérent à la Caisse de
garantie de la FNAIM
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RenéMASCLAUX.

QUESTION. — C'est curieux :

RenéMASCLAUX.

RenéMASCLAUX.

Rendez­vous avec. René MASCLAUX
En recevant RenéMasclaux

: à notre habituel « rendez­vous »
nous éprouvions une certaine
gêne : nous y accueillonsd'or­
dinaire un joueur nouveaupour
le présenter au public du stade.
Or, René est titulairedepuis
plusieurs saisons et il n'avait
jamais été convié à ce tradi­
tionnel tête à tête. La raison,
on l'imagine RenéMasclaux
était au club avec les juniorset on a eu l'impression de
l'avoir toujours connu et de
‘’oublier comme cesmeubles
que l’on ignore parce qu'on lesa toujours vus à cetendroit.

QUESTION. — René, il sembleque
vous avez toujours fait partie du
Stade de Reims : vous y avez
été écolier de football avec le« Père Colau » et vous avez
suivi la filière ?

— Oui et non !
J'étais bien à l'Ecole de Football
mais je faisais souvent. l'école
buissonnière : j'allais jouer à laVerrerie.
J'étais à l'Ecole Pommery et

j'habitaïis aux « Essillards ».sep c'est
la qu'était situé autrefois le ter­
rain de dégagement de laSociété
du Parc Pommery qui donnanais­
sance au Stade de Reims.Qui
s'occupait de vous à l'Ecolede
Football ?

— C'estRobert
Jonquet. Mais je préférais aller
faire des « matches » à laVer­
rerie. C'est ainsi que j'ai signé
pour ce club comme minime etcadet je jouais demi­centre,
avant­centre, mais le plus sou­
vent. gardien de but.see

QUESTION. — Comment êtes­vous
venu au Stade ?

Mon oncle
avait joué comme gardien de but
au Stade et il m'avait dit qu'il
valait mieux aller dans le plus
grand club possible. Je suis donc
venu et on m'a placé auposted'arrière.

Il y avait une ambiance ter­
rible !
Et presque aussitôt je suis ar­

rivé en France juniors.—=#
QUESTION. — Comment cela s'est­
il passé ?

René MASCLAUX. Oh ! très
simplement. Un jour en rentrantde l'entraînement, on m'a dit
de monter à Paris avec Laudu
et on a fait nos valises. Mais là­
bas, on était un peu « perdus »,
moi surtout, parce que jesuis
plutôt timide.

—S4=
QUESTION. — Oui, voilà qui est un
peu déconcertant. Sur le terrain,
vous n'avez peur de rien, ni de
personne, vous jouez énergique­
ment et sans complexe. Or,dansla conversation, vous semblez
pleind'appréhension.

René MASCLAUX. — J'ai toujours
été gagneur sur le terrain. Dans
la famille, on est tous volontai­
res, on a du caractère. Mais je
reconnais qu'avec des personnes

que je ne connais pas, je n'ose
plusm'exprimer…

—}+=
QUESTION. — Heureusement que
ce complexe vous abandonne sur
le terrain ! Ainsi, à vingt­trois
ans, vous voilà une douzaine de
fois international junior, mili­
taire et espoir.
Nous avons le souvenir que,

lors d'un match international,
vous avez un peu étonné votre
entraîneur GeorgesBoulogne.

René MASCLAUX. — Oui, c'était
contre la Tchécoslovaquie à la
Haye ; à la mi­temps, nous per­
dions trois à zéro etChristian
Laudu, blessé, avait quitté le ter­
rain. J'ai pris sa place dans les
buts et nous avons remonté à
3­2 et failli égaliser…=

QUESTION. — Nous avons appris
cet épisode de la bouchemêmede votre entraîneur qui estime
que vous auriez fait unegrande
carrière comme gardien. Nous
pensons que vous ne regrettezpas d'être passé « dans le
champ ».

René MASCLAUX. — Je n'y ai

QUESTION.

RenéMASCLAUX.

— Vous aimeriez com­
me lui avoir une grandecarrière
internationale ?

René MASCLAUX. — On rêve tou­
jours d'arriver au plus haut de­
gré, si l'on aime le football.Moi,
je suis arrivé à l'équipe desEs­
poirs. Nous avons battu l'Italie
Espoirs à Gênes, 1 à O. Et pour­
tant, il m'a fallu trois convoca­
tions pour atteindre ce stade
les deux fois précédentes, j'aidu
déclarer forfait pour blessures !
C'est ainsi que j'ai pu côtoyer

des gars qui sont arrivés :Be­
retta, Revelli et maintenantBras
et JackyNosi.

sp st
QUESTION. — Vous avezvingt­trois
ans. Comment envisagez­vous la
vie, après le football

— Je regrette
de n'avoir pu obtenir monC.A.P.
d'outilleur : à trois mois de l'exa­
men, au centre deNeufchatel,
on m'a fait arrêter, à cause de

On a posé à M.Archimbault,
Président de Montpellier la
question suivante ayant trait àla réforme en cours d'étude
pour le football professionnel :

Que pensez­vous des pro­
jets actuels de la restructura­
tion de la seconde divisionen
fonction du dernier projet endate celui de M. Cuny, par
exemple ?
— Oh ! vous savez, cemon­

sieur a bien du mérite et beau­
coup de talent pour écrire autant
de lignes. !| nous a envoyé des
kilos de documents. Je les lis,
le soir, en me couchant.C'est
très bien. Mais pour ce qui con­
cerne Montpellier, il faudrait
des millions, voire desmilliards
pour mettre sur pied une telle
organisation. Et puis, même si

René MASCLAUX. — Presque :

Le cas de Montpellier... vu de Montpellier |

mes absences répétées. Je jou­
ais les matches ultimes de la
Coupe Gambardella !
Je ne sais pas ce que je feraisplus tard.
Je suis marié avec une Seda­

naise et j'ai deux enfants deux
garçons : Christophe, trois ans
et demi et Valéry, six mois.=#=

QUESTION. — Vous êtes marié
avec une Sedanaise, avez­vous
dit ? Est­ce le football qui vousa fait vous connaître ? elle
faisait ses études aux Beaux­Artsà Reims et je l'ai rencontrée
chez des amis. On a parlé. Je
lui ai dit que je faisais du foot­
ball et j'ai appris qu'elle habitait.
à côté du Stade Albeau à Sedan
où elle allait souvent voir lesmatches.
Alors, elle est venue voir les

matches à Reims et depuis, elle
n'en a plus manqué un…

nous la possédions et qu'il nous
manque des joueurs de valeur,
nous serions mal placés et il
n'y aurait pas plus de 2.000­à
3.000 spectateurs au stade. Ac­
tuellement, notre déficit est de
800.000 F (1) par mois et ce
ne sont pas les structures de
M. Cuny qui remédieront à l'af­faire.
— Quels sont vos projets ?
«Me retirer tout en restant

disponible pour aider le club
d’une façon ou d'une autre J'es­
père que le nouveau conseil
fédéral fera enfin la réforme
tant attendue. J'espère aussi quela municipalité montpelliéraine
finira par comprendre qu'une
aide, est de l'intérêt de tous.
(1) Nous pensons qu'il s'agit
d'anciens francs.pr

QUESTION.— Vous paraissez le
regretter !

Bené MASCLAUX. — Non !Mais
auparavant, je jouais dans les
buts. C'est quand même assez
différent. Et tout de suite jeme
retrouvais dans une équipe qui
atteignait les compétitions na­
tionales. La première saison, on
était éliminé de la CoupeGam­
bardella en demi­finale par l'UA

LA VÉRITÉ EN FACE...
(Suite de la première page)jamais beaucoup réfléchi. Jeme

trouve bien en défense, mieuxà droite cette année, qu'à gau­
che, pour la relance du jeu.=*=

QUESTION. — Quel est l'adversaire
qui vous a le plus gêné dans
votre carrière et celui que vous
auriez aimé être ?

René MASCLAUX. — Emilio Sala­
ber, le sedanais etmaintenant

THERMOGAZ—
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On serait tenté de le croire s'il n'y avait cet exemple de
quelques clubs qui maintiennent ­ ou retrouvent ­ malgré le
handicap d'une situation générale qui se dégrade, une vitalitéétonnante.

Etonnante pour tous ceux qui se refusent à constater
que ces clubs ont mis en place une organisation solidement
structurée, travaillant à tous les échelons avec desmoyensà la mesure de notre époque.

Livraisons rapides et soignées 16‘, au bénéfice de l'âge. L'année — strasbourgeois. Et commemo­ La survie est à ce prix, même s'il doit imposer des solutionssuivante, on la gagnait en bat­ dèle Roger Marche. J'ai tou­ énergiques et parfois décegrétbles à crivieager
tant Saint­Etienne en finale par jours admiré son engagement, °
4,0 Jul sapuissance…
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La Maison CHATELAIN vous offre, pour
vos excursions, des CARS DETOURISME
de 20 à 60 places "MERCEDES” toutconfort
Transports R.CHATELAINMOURMELON­LE­GRAND
Tél. 69.10
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